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Le monopole des males dominants
Toutes les nuits, Lynda
Dunkel part dans la
jungle pour observer
les orangs-outans. En
matiere d'accouplement,
le comportement de ces
grands singes depend plus
de leur environnement
que ce que l'on pensait
jusqu'ici.
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JJk Borneo, la foret tropicale a
M ± fl dejä ete souvent deboisee.

C'est pourquoi les arbres y
m sont plus petits qu'ä Sumatra,

l'autre ile ou vivent les orangs-outans
ou «hommes de la foret» en malais. Ici, les
males se deplacent souvent sur le sol et on
les perd plus facilement de vue. Voilä pourquoi

nous nous levons toutes les nuits ä 3

heures du matin, pour les attendre avant
qu'ils ne quittent l'endroit ou ils ont dormi.
Ensuite, nous les suivons et les observons
pendant toute la journee, jusqu'ä ce qu'ils
se construisent, le soir, un nouveau nid ou
une nouvelle couchette de branches et de
feuilles.

Nous travaillons par equipes sur plu-
sieurs jours. Nous sommes en route dans
la jungle durant une semaine, puis nous
nous reposons quelques jours au camp.
Nous devons done nous epauler mutuelle-
ment pour la collecte de donnees, et nous
pencher non seulement sur notre propre
thematique mais aussi sur celle d'autres
projets. Pour pouvoir echanger nos
observations, nous donnons des noms ä tous les
orangs-outans, comme «Niko» ou «Otto».
Nous recoltons leurs excrements pour les
identifier genetiquement. Mais au quoti-
dien, nous reconnaissons surtout les males
ä la courbure de leurs doigts apres une bles-
sure ou aux cicatrices qui temoignent de
leurs combats.

A Borneo, ces derniers se battent plus
souvent que dans la foret de Sumatra parce
qu'il y pousse moins de feuilles et de fruits
comestibles. Pour trouver suffisamment de
nourriture, ils arpentent, en general seuls,

un territoire plus grand et qui n'est pas
clairement delimite. Une situation qui pro-
voque souvent davantage de querelies chez
ces animaux pourtant pacifiques. reorganisation

de ces grands singes est done plus
variable qu'on ne l'imaginait jusqu'ici. Je
trouve fascinant de voir ä quel point la
selection naturelle influence non seulement
l'apparence des etres vivants, mais aussi
la maniere dont le comportement social
s'adapte aux conditions environnemen-
tales.

A Sumatra, la structure sociale est
mieux consolidee et la hierarchie au sein
des males plus stable qu'ici ä Borneo. Les

' males dominants n'ont pas besoin de faire
beaucoup d'efforts pour trouver de la
nourriture et ont done davantage de temps pour
surveiller les femelies et assurer leur
monopole sexuel sur elles. La ou la foret
tropicale et le monopole des males dominants
sont intacts, de nombreux specimens de
sexe masculin ont un developpement in-
complet: ils sont capables de procreer,donc
sexuellement matures, mais ne possedent
pas de caracteristiques sexuelles
secondares, comme des renflements sur la face
et la gorge. De prime abord, ils ne sont pas
differents des femelles. Ils echappent ainsi
ä l'attention du male dominant et ont plus
de chances de copuler avec une femelle que
les sujets dotes d'un gonflement de la face
qui se font chasser avant.

A Borneo, 1'influence des males
dominants est moins etendue. La nourriture ne
suffit pas ä assurer un monopole du pouvoir.
La plupart des males developpent beau-

coup plus rapidement des excroissances
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faciales, car ils n'ont pas ä se cacher d'un
individu dominant. Lorsqu'ils rencontrent
une femelle, ils profitent souvent de la
situation,mais pas toujours avec succes.
Souvent, j'aimerais pouvoir quitter mon role
d'observatrice et intervenir. Le plus dur a
ete la rencontre entre Niko et une femelle
avec son petit. Il a fait tomber la mere d'un
arbre et s'est accouple ä eile de force. Cela
s'est passe devant mes yeux et ceux de son
petit. Qui sait si de telles situations trau-
matisent les orangs-outans? La conclusion
peut paraitre evidente, mais eile risque
d'etre trompeuse,car nous autres humains,
nous avons tendance ä projeter notre
comportement sur les animaux.

Que la contrainte sexuelle puisse exis-
ter chez les orangs-outans ne doit toute-
fois pas faire d'eux des monstres. Une telle
image nuirait ä nos efforts pour preserver
ces animaux menaces. Plus j'etudie le
comportement de ces grands singes pacifiques
et intelligents et plus je les admire et les

respecte.» Propos recueillis par Ori Schipper

Guerre des sexes dans la jungle. Un

orang-outan harcele une femelle (en
haut, au milieu). Les males dominants

possedent des renflements
caracteristiques sur la face (en haut,
ä gauche). Les autres (en haut, ä

droite) ne se differencient guere des
femelles. Durant ses recherches sur
le terrain, Lynda Dunkel (ci-contre)
vit dans un camp ä Borneo (ci-des-
SUS). Photos: AIM (Anthropological Institute &

Museum), UZH; Sherly Manjin
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